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En ce deuxième jour de la semaine sainte, l’évangile nous présente Jésus à Béthanie chez ses amis Marie, Marthe 

et Lazare qu’il a relevé du tombeau. Jésus a toujours été bien accueilli par ses amis de Béthanie. Ils offrent un 

repas en l’honneur de Jésus qui a donné la vie à leur frère. L’accueil de chacun d’eux peut retenir notre attention. 

Marthe en premier, exprime son amour pour Jésus et son accueil par son service de table. Elle donne le meilleur 

d’elle-même pour que Jésus mange à sa faim. Nous pouvons servir le Christ à travers ce que nous sommes. C’est 

en donnant le meilleur de nous-même que nous accomplissons la volonté de Dieu dans notre vie. Si je suis cuisinier, 

si je suis charpentier, si je suis fonctionnaire, si je suis infirmier ou enseignant, c’est en faisant bien mon travail que 

je sers le Seigneur. Donner de notre temps pour les autres et avec amour, c’est répondre aussi à notre vocation. 

L’attitude de Marie nous permet de tirer quelques pistes pour notre vie. Elle exprime son amour pour Jésus en 

donnant ce qu’elle a de plus précieux. Ce parfum couteux, elle l’utilise pour Jésus. Quand on aime on ne calcule 

pas le coût de ce que l’on peut donner. Le seul regret de l’amour c’est de ne pas avoir plus à donner. Jésus reçoit 

toute l’affection de ses amis qui donnent le meilleur d’eux-mêmes dans l’extrémité de leur amour pour lui. En 

répandant le parfum sur les pieds de Jésus, pour ensuite les essuyer avec ses cheveux, Marie fait preuve d’humilité. 

Elle utilise ce qu’elle a de très précieux, ses cheveux, pour honorer Jésus. La belle façon d’honorer quelqu’un était 

d’oindre sa tête mais elle choisit les pieds de Jésus ce qui est un grand signe d’humilité. Par son geste d’affection 

Marie est décomplexé dans son amour pour Jésus.  L’attitude de Marie peut poser question mais elle ne s’est pas 

souciée de ce que les uns et les autres pouvaient penser d’elle. Frères et sœurs, parfois certains sont complexés 

de vivre ouvertement leur foi chrétienne. Cela est peut-être dû au fait qu’on est toujours préoccupé par ce que les 

autres pensent de nous, ou préoccupé par leur regard. N’ayons pas peur du regard des autres mais laissons notre 

cœur s’exprimer et vivons dans la liberté des enfants de Dieu qui aiment leur prochain mais qui cherchent à plaire 

à Dieu. Accueillir l’autre, c’est accueillir Jésus. Nous avons aussi l’attitude de Judas qui nous interpelle. Etant ce 

qu’il est, Jésus lui fait confiance. Jésus ne le suspecte pas mais il lui confie la bourse de la communauté. La 

meilleure façon d’aider quelqu’un à sortir d’une mauvaise situation, ce n’est pas de le regarder avec suspicion mais 

avec confiance. C’est rechercher le meilleur de la personne et non sa chute. Jésus donne cette chance à Judas 

pour faire ses preuves mais hélas, il n’a pas compris cet appel à donner le meilleur de lui-même. La tentation ici 

chez Judas c’est d’avoir fait de l’argent sa priorité. Il est devenu voleur puis traitre à cause de son amour pour 

l’argent. On peut être bien dans pleins de domaines mais ne laissons pas cela aveugler notre regard sur la réalité 

de la vie et le sens de chaque geste. Jésus doit être au cœur de notre vie. En Jésus se trouve le pauvre, le mendiant, 

ou  le riche. Frères et sœurs, la vie nous enseigne qu’il y a des choses que nous pouvons faire à tout moment et 

d’autres que nous pouvons faire qu’une seule fois dans notre vie. Sauf qu’il faut savoir saisir le bon moment. C’est 

ce que Jésus fait comprendre à Judas en lui donnant le sens du geste de Marie. Marie a choisi d’exprimer son 

amour pour Jésus avant le moment de sa croix. Il est important pour nous de savoir faire les choses au bon moment 

au risque de regretter car la probabilité d’avoir une seconde opportunité est mince.  Frères et sœurs, depuis 40 

jours nous nous préparons à pâques, la semaine sainte nous invite à l’ultime préparation. Comment est-ce que je 

me suis préparé ? Comme Marie et Marthe ? ou comme Judas ? Comment suis-je en train d’aller vers paques ? 

Que ces jours soient un moment d’ultime choix pour l’amour avec le Christ et pour la gloire de Dieu, 

amen.                                           
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